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Bulletin Economique 
PARIS, 10 (Halles Centrales). — Viandes. — 

Bœufs quartier derrière, 2.60 a 5 ; quartier de­
vant, 1.60 4 : ; aloyau. 3 à 780 : cuisses, 2.50 
a 4J0 : veau extra Ire q., 8 à 10 ; 2e q., 8 a 
7.90 ; 3e q , 4.50 a 5.90 ; moutons, ire q.. 8.50 
à 10.50 ; 2è q., 7 a 8.40 • 3e q;, 5.50 & 6.90 ; 
gigots. 8 alljO : caire.» parés. 7 a 15 ; porcs 
entier» ou dem ire q. 7 tu 48.20 , 2e q., 6 a 
7.80 : filets, 6.50 a 10 . jambon. 6 a i l . 

Beurre$. — Centrifuge Normandie, 15.60 ; Bre­
tagne 15.» ; CharenT* et Poitou, 15.80 ; Tou-
raueV 15.60 ; divers, 14.70 ; Marchands Nor­
mandie. 14J0 : Bretagne. 1460 ; Centre, U ; 

VEuit — Normandie extra, 570 : choix, 500 ; 
Bretagne choix, 500 ; ordinaire. 440 ; Touratne 
BhrtxT57b ; ordinaire. M ; Poiiou choix. 540 ; 
ordinaire 490 ; Auvergne. 490 , Midi choix. 5*0 ; 
ordinaire 490. 

VOtaUlès. - Lapine morts du Gatmaia, 6.50 ; 

PARIS 10 (Boorse du Commerce). — Suer*». 
— Courant, 240, payé ; mars. 236.50 à 237.50 ; 
• v r U 8 » 5 0 à èsT; mai-Juin. 836 * 137 ; 4 de 
mai 237, paye. Cote officielle, 244. 

LB HAVRE. 10. Coté». - Février B0 ;j?ara. 
tiî.50 ; avril. 24250 ; mal, 238 , Juin, 228.75 ; 
éuillet. 22025 ; août, 217 : septembre, 213.50 ; 
octobre, 207.50 ; novembre. 204.50 ; décembre. 198. 
Tendance soutenue. Ventes : 2.000 sacs. 

La COMPAGNIE SINGER 
LILLE, 9. R U E NATIONALE. S. L I L L I 

S«MACHINES à COUDRE 
Oemtere» perfection* ans meUleur» prix 

au Comptant et a Crédit 

REPARATIONS RAPIDES à PRB 

GRAVELINES, 9. — Beurre. 8 a 8.50 le demi-
kilo ; œuls 13.50 a 14 fr. les 26 ; poules 24 à 
28 Ir. ; poulettes. 25 Ir ; poulets, 25 a 40 fr. ; 
canards, 26 a 32 fr. ; pigeons, 8 à 9 Ir. couple ; 
lapins gros, 18 a 23 fr. ; moyens, 10 k 16 fr. ; 
petits, S a 6 Ir. 

LE QUESNOY, 9 — Beurre, 16.50 le le. ; œuls, 
frais, 0.60 pièce - fromage blaoi pressé. 0-75 la 
pinte - pommes de tem, 0 35 le k. ; navets, 
Ô.50 ; carottes, 0.30 : oignons, 0.75 ; chicorée de 
Bruxelles. 2 fr. : chicorée frisée, 0.75 pièce ; 
scaroles. 0.75 ; choux verts. 0.60 : choux .rouges, 
0.75 ; chouxfleurs, 2.75 ; poireaux 0.30 la botte ; 
cresson 0.60 : oranges. 3 pour 1 fr. ; manda­
rines, i pour 1 fr citrons, 3 pour 1 fr. ; raar 
rons, 2.50 le kilo ; noix. 4.50 ; bananes, 0.60 
pièce ; maquereaux 6 fr. o kilo ; rougets, 6 fr. ; 

.merlans. 6 fr. ; cabillaud, 7 Ir. ; anguilles, 7 fr. ; 
raie, 6.50 : poules, 1* u pièce : poulets, 10 a 
18 fr. couple ; lapin dépouillé, 9 fr. le kilo. 
as». H O » P « 
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MARCHES DE LA RÉGION 
. ULLE (Halles Centrales), 10. — Cours moyen 
l e s ventes en gros : 

Volailles et gibiers, beurre et œuls, fromages, 
fruits e* primeur», légumes, même cours que le 
Mercredi 7 lévrier. 

Pas d'arrivage de poissons. 
Aux Abattoirs. — Prix de vente en cheville 

des viandes énoncées ci-dessous (déduction faite 
du cinquième quartier) pendant la semaine du 
t au 9 lévrier -

Bœuf le kilo, 5.75, 5.00, 4.00 (0.22 d'octroi en 
mus) vache. 5.75, 5.00, 4.00 ; taureau, 4.50, 4.00, 
«,00 • veau 11.75, 11.00, 9.00; mouton, 10.50, 
•.00,' 7.00 ; porc. 8.75, 8.00. 

HAUBOURDIN, 9. — Beurre, 8.25 & 8.50 la 
livre ; œufs, 0.50 a 0.60 pièce ; poules, 0 a 7 fr. 
te kilo vif ; U fr. le kilo tué ; poulets, 8 a 9 fr. 
kilo vif ; 14 fr. kilo tué ; poules, 15 a 22 fr. pièce; 
poulets, 15 a 25 fr. ; canards. 15 a 22 fr. : pi-
•eoru. 4.50 à 5.50 ; lapins, 6 fr. kilo vif ; Il fr. 
VÛo dépouillé. 

SERRURES, COFFRETS 
COFFRES-FORTS GAY0T 

LILLE, 23, rue de Roubaix - Tél. 32-40 
REPARATIONS, OUVERTURES 
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AVESNES, 9. — Beurre en gros, 17 a 17.50 
te kilo ; en détail, 17.50 a 18 ; œufs, 0.35 à 0.40 
pièce ; Maroilles, 3 a o ; fromage blanc pressé, 
1J0 le k. ; pommes de terre, O'ii à 0.50 ; ca­
rottes, 0.30 a 0.40 ; navets, 0.30 4 0.40 ; oignons, 
0.75 4 1 fr. ; poireaux. 0.75 4 1.25 la botte ; choux 
de Bruxelles, 2.50 le k. ; choux rouges, 1 4 2 fr. 
pièee ; choux verts. 0.? a 1.25 ; choux-fleurs, 
2 4 3 fr. ; endives, 0.90 scaroles, 0.90 : salsifis, 
2.50 la botte ; ails, 2.45 le kilo ; épinards, 2.50 
le k. ; chicorée de Bruxelles, 1.75 4 2 fr. ; oran­
ges; 0,30 4 0.45 pièce . mandarines, 0.25 4 0.35 ; 
noix, 4 Ir. le k. ; marrons, 2 fr. ; poules, 15 4 
18 fr. pièce ; poulets, 16 4 18 ir. ; lapins, 14 4 
18 fr. ; pigeons, 6.50 4 8 fr. couple : raies. 7 fr. 
le kilo ; merlans, 6 fr. rougets, 6 fr. : harengs 
frais, 0.50 pièce. 

AIRE-SUR-LA-LYS, 9. — Poulets, 16 4 24 fr. ; 
poules, 24 4 30 fr. ; canards, 20 4 23 fr. paire ; 
pigeons, 6 4 6.50 couple ; lapin», 6 4 18 fr. 
piecèe ; œufs, 10 4 11 fr. les 26 ; beurre en blocs, 
6 A 7.25 ; beurre enpiècé, 7 50 4 8 fr. le demi-
kilo. 

Marché aux porc» et veaux gras. — Prix au 
kilo vivant : 120 .veaux gras, G.aO 5.73 et 5 fr. ; 
27 petits veaux, 2.00, l.OC et 1.15 ; 112 porcs 
gras, 0 fr., 5.90 et 5.80. 
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Spécialité de Pose de Dents — Réparations 
et transformations exécutées dans >a Journée 
RESSORTS, SUCCIONS. — PRIX UEO Ci l 
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HENIN-UETARD, 9. — Œufs, le quart, 13 4 16; 
beurre, la livre, 8 4 8.25 ; maroille, la pièce, 6 4 
7.00; roquefort, le kilo 12.00; hollande, 8.u>; 
cnmembert. pièce, 2 4 2.50; veau^ le Idlo, 8 4 
12OU; bœuf. 4.50 4 13.00; mouton, 10 a 12.00; 
porc, 10 4 12.00; jambon du pays, 22.00; étran­
ger, 11.00 ; piules, pièce, 13 4 20.00 ; poulets, 12 
4 14.00 ; canards, 18.00 ; oies, 28 4 30.00 ; lapins, 
13 4 22.00 ; pigeons, le couple, 10 4 12.00. 

Raies, la pièce, 1 4 1500; mlrlans, 0.20 4 4.00 

Savon Cadum 
pour la toilette et le bain 

Le. wrou ordmao» co.li.a „ « . Notre IpWsian tel erfcU de «Oie . . 

vent de* tel» alcalin, en excès, de» grauaee 
impure* et d'autre» matière*' nuisible, qui 
enlèvent une grande partie de U tecretio» 
huileuse ai nécessaire è U *oiiplc*sii et 4 
U santé de la peau 

Comment jurer de la pureté d'un savon ? 
En l'easajranl sur U langue. S'il brute ou 
pique, c'est qu'il est trop charge de sels 
alrarin* et. fatalement, il durcira ta peau, 

La fabrication très soignée du Savon 
Cadum en (ait un produit d'une pureté 
absolue dont le* propriété* hygiéniques ac­
tivent le* fonctions de la peau et lui rendent. 
avec la santé, sa beauté naturelle. 

o o r e * W • '•ri«il agir librement, car 
•T!» «ont obstrue, p u «es p n „ . . i | „ . ««, 
autre* impuretés, leur actwa respiratoire 

- entravée ; il eu résulte un meuve*, 
«-tree éruption, cu-

Sovou Cadum. 
dans le* père*, les dégage de toutes un-
pureté* cl stimule leur, fonctions n . t iueèe . 
.iiMiiiitlai à ta beauté du tenu. 

La Savon Cadum eut économsque car • 
•'use tusqu'au bout et dure deua fois péaa 
Sue ta* savon* H l f a n i m . Prt» : il franc* 

î lorsque vous souffrez pensez, aux i 
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MIGRAINES 
FIÈVRES 
GRIPPE 
GOUTTE 
RHUMATISMES 
DYSMÉNORRHÉE 
MAUX DE DENTS 
ET TOUTES DOULEURS 
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La Botte de Douze. 4 fr. 40 • Toutes Pharroac.es 
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carrelets, 0.55 4 15.00; maquereaux, 1 4 2.00; 
rougets, 0.20 4 2.00 • roussettes, 1 4 15.00 ; cre­
vettes, la livre, 4.00 : poissons d'eau douce, le 
kilo. 7.00; pommes de terre, le kilo, 0.30; ca­
rottes. 0.25 : navets, 0.30 ; choux verls, la pièce. 
0.50; poireuux. la boite, i.uo; salauds diverses, 
la pièce. 0.50 4 1.00. 

BRUAY, 9. — Marché assez animé, approvi­
sionnement important. — Beurre, la livre, s Ir. ; 
œufs, les 26, 10 fr. , Camembert la boîte, 2.25 ; 
Gruyère, le k., H Ir. : Roquefort, 14 fr. ; Maroil­
les, la pièce, 7 fr. ; Hollande, le k., 5 4 10 fr. , 
chocolat, la livre, 3.20 et 2.50 : pommes de terre, 
le k., 0.25 : carottes, 0.25 ; navets, 0.30 ; poi­
reaux, la botte, 0.25 4 1 fr. ; oignons, le k., O.eo: 
haricots, les 2 litres 3.50 ; choux-fleurs, la 
pièce, 2.50 : salades : laitue, pièce, 0.50 ; sca­
role, 0.50 ; chicorée, la livre, 1 ii. ; ails, la tète. 
0.20 ; échalottes. in livre, 0.60 ; poules, 15 4 17 
pièce : poulets, 6 a 24 ; dindes, 45 4 48 ; oies, 
2B 4 32 : canards, 16 4 17 : pigeons, 4 4 5 ; 
veau, 4.50 4 U.50 la livre : bœuf, 2.50 4 7 ; mou­
ton, 5 4 6 ; porc/rais 4.50 1 6 : jambon, 9 ; 
cheval, 1.50 ù 4.50 ; roussettes, le k., 4 fr. ; 
crevettes, le verre, 1 fr. ; harengsaurs, pièce, 
0.35 ; maquereaux, le k. 4 fr. ; merlans. 5 fr. ; 
saumon. 4 fr. ; rouget, 4 fr. ; raies, 5 Ir. : te­
nons, les 2 litres, 1 fr. ; moules, 1 fr. ; sardines, 
la boite. 1.25 4 3.25 ; .pommes, la livre, 0.25 ; 

foires, i fr. ; figues, 1 Ir. ; dattes, 2 fr. ; nota, 
fr. à). 
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Genre 
BELGE CHOCOLAT 

LACROIX Genre 
BELGE 

Omdmmmx utltmm a u x a c t w a i a r s 
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FAUQUEMBERGUES. 8. — Beurre, Ire q., T. 4 
7.50 ; 2e q , 6 et 6.50 le demi-kilo ; œufs, 11 et 
11.50 les 26 ; pool»; 8 4 10 fr. pièce ; poulets, 
20 4 25 Ir. poire , pigeons. 4 et 4.50 couple ; ca­
nards, 8 et 10 fr. pièce ; oies, 15 et 18 fr. pièce ; 
lapins, 5 4 15 fr. pièce ; pommes de terre, 0.20 
le kilo : poireaux, 0.25 la botte : carottes et 
navels. 0.10 le kilo»; choux, 0.40 ; choux-Leurs, 
2 et 3 fr. pièce : endives, 0.30 pièce ; échalottes, 
0.60 le kilo ; oignons, 0.50 le kilo. 

Bestiaux. — Vaches pleines, 2.200 4 3.500 fr. ; 
génisses pleines, 1.000 4 1.700 fr. ; vaches 4 nour­
rir, 850 a 1.500 Ir. ; porcs gras, 5.75 4 6 fr. le 
kilo : porcs coureurs, 300 4 380 fr. ; petits blancs, 
200 à 230 Ir. ' 

PEAU s OIG&IB, CEAHCRIS, PLAIES 
P' Spécialiste, 128, rue St-Anand. AJUtp 

Chambre de Commerce de Douai 
BOURSE D'AFFrUÎIEMENT 

Séance du 9 lévrier. — 2 bat. Dourges-Beautor, 
560 t., 8.60.— 1 bat. Payant-Beautor, 280 t., 
860. — 1 bat. Bruay-Beaumont-sur-Oise, 280 t., 
14.75. — 1 bat. Gayant-Mortagne du Nord, 280 
t. 2.50. — 1 baL Lens-Coudekerque-Braoche, *s0 
t. 4.90 — 1 baL Do'jrges-Tourcoing, Btanc-S*»u 
280 L. 4.25. — 1 bat. taim-ièresïïroix., 280 L, 
4.00. — 1 baL Pont-à-Veudm-Nancy, 275 L, 21.00; 

1 bai OstricourtCanteleu, 282 t., 3.00 — 1 baL 
Beuvrj Marquette, 82 t., 3.25. — 1 bat. Courrie-
i£s-VVattreIos. 280 L. 4.30. — 2 baL Ponté-Ven-
din-Paris, environs. 560 L, 17.00. — 1 baL Ostrl-
courUPontde-Nieppe, 280 t., 5.25. — 1 bat. Vlo-
lalnes-Dec zes, 285 t., 24.75. — 1 baL Kresnes, 
Sorcy. 280 L, 19.75. — 1 bat. Violaines-Oestres. 
2S0 t., 6.75. — 1 baL Courrières-Gennevillers-les-
Vtrtes, 282 1.17.63. — 1 bat. Courrières-UennevU 
lers, 280 L, 16.00. — 1 baL Dourges-Samt-Amand, 
280 L, 3.80. — 1 baL Cournères-Roubaix, 280 L, 
410. —.2 bat. Harnes Gand, 565 L, 6.00. — 1 bat. 
Oignies-Paris, La Valette. 280 L, 17.00. — 1 baL 
Dourges-Les Tarterets, 280 L, 18.40. 
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àupû*e, cave, 
Se» un simple use* de veass, 
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BIÈRES LEPOIVRE 
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BIÈRES LEPOlVREJ 
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BEPKESEXTANXS DE LA BBASSEB1T t 
M. Denneaa, 6, rue Gambetta, Leas. 
M. Louradoux, 12, r. des Girondine, FIr«vLUle 
M. Albert Pinte, à Libereourt. 
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LA SITUATION AGRICOLE 

NORD. — Cassel, 8. — t e mauvais temps con­
tinue, humide avec bourrasques, tempêtes et 
averses, gênant les labours du printemps. 

COTE DE LA LAME A ROUBAIX 
ROUBAIX, 10. — On a coté .en bourse : lé­

vrier, 83 a. ; mars 33 a. ; avril, 32 a. ; mal, 31.75 
a ; juin, 31.50 a.; juillet. 31.25 a.; août, 31 a.; 
septembre, 30.50 a. ; octobre, 30.25 a 

Affaires enregistrées en bourse, 4 midi, neanl. 
La bourse sers fermée le Mardi-gras. 

MARCHES DES COTONS 
cE HAVRE, 10. — Tendance racla» ; ventes, 

300 balrfts. - Février, 552; mars, 558; avril, 
546; mai, 543 ; juin, 539• luiïlet, 535; aoot, 52a ; 
septembre, 514 : octobre 498. novembre, 496 ; dé-
œmbre. 486 ; janvier, 4SI. 

NEW-YORK, 10. - Mars, 2797 ; mai, 2S26 ; juM-
leL 2772: octobre, 2536. En vents toutes bonnet Phsrmacl « de LUI». 

Bourse de Lille du 1 0 Février 1 9 2 3 
fl.taBM.fH c-pr » a r Pétroles 

AU». . . . — — 

Anlcne.JHZ 
AQZiB) V i i 
Bétouoe. . — 

• 10*~ 
Bianty..,,..... 
Bruay . . — -

u>. 
f^aTln •••>• 
Ch rVaisrinn , 
Ciareace....^. 
Courriaresu.. 
Crespin.-. 
Doucby — 
Dourges..-
Esoarpellf 
Furfay. 
F'inee... 
Uns .... 

10».. 
Liévin.... 

de 30 acL.. 
Ugny — » 
Mmles 7 0 % . - . 
Nord M i l e 
Oslrlcourt...__ 
rhivenceUas..-. 
Veodin. 
V îcoUfne......-.-

* 10» 

471 
1375 
1010 

6 
127ÔJ 

26. I 
1660 
XÛU 

258 
6 3 . 
18J 
i3^ 
55i 
170 

1109 
550 

1080 
42Ô 

345 
170 
2i9 
7025 
1350 
389 
72 
771 
252 l 
210 
557 
26b 

482 

ioio 
1257 
27 / j 
26/ 

16JJ 
& 7 : 

2 6 J 
630 
U » 
L » 
548 
170 

r i£t 
5t:. 

108» 

30 
J 3 7 
17*. 

1350 
3&i 

770 
250 
21'J 
556 
290 

Pétroles C-pr. 

257 . . 
235 . . 
300 . . 

255 
235 . 

«browa Uap.~. 
Estera. 
Fin Pétrole 
F> Polinai»e..._ 
Crabownilu 
Ind Polonne 
Karpatttns —__ 

Ho Bonn, ord .. 
* • • prior 

M'iano .. . . . . . . . . . 
Vooie-Carlo. 
Omn Hét Nord . 
Polana _^„._ 
Pot'ik 
Pétr Premier...™ 
Bail. Péi Nord... 

©....„ 
lietocan. 
Siiva Ptana 
Wauikowa 

>rt 

Blanc-M.sarron 
Leiéries France. 

• Longwy 
Saœb et Mt-use.. 
(ti de France.... 
N'tcalse 

• Part 
Aubr. et Vlller._ 
Uiache-St-VaasL. 
ti'abtiss ("Aii 
Oecain - Anxtn..... 
Escaut Capital... 
Eicaul louiss—. 

C-pr. 

622 . 
M* .. 
359 . 
J W . 
315 . 
«W .. 
415 -., 

1231 
1780 

315 .I 
420 
779 
200 .. 
56> , 
350 .. 
845 . . 
750 . 
£J9 .. 
540 . . 

I d r* 

310 . . 
275 . 
430 . . 

1260 . 
176.1 . 
321 . . 
420 . . 
778 . . 
215 ; . 
579 . . 
356 . . 
8«0 . . 
758 . . 
36: J 0 
ia0 
IvO 

. pr. 

620 . 
385 . 

1021 . 
3190 . 

Mg . 
U 7 i . 
761 . 
803 . 

6001 . 
519 . 

202Ô . 
1871 . 
1400 . 

620 
585 

102.) 
3200 
33t 

U&J 
749 

510 
2025 

M a i l Ai O B I . — 
Flves U l l e 
Nord et Kst 
Mat. Fr Bouje... 
SenelleMauotfB.. 
Vat, rransixirts 

Vs i ears diverses 

i. mut U i u e r . . . 
E-abl. \ g i c n « . . _ 
Cot St-Oueutin 
r i ô a r g h l e a — — 

— part.. . 
Kunimatm ex-d.. 
Tuii. Baauvais. . . . 

— part. 
V e m s r » — . 

- part 
GL verres i p . - ~ . 
Gl Attlcbe lit..... 

- Q lit». 
j m » Hauh . . . . . . 
Jm- Français . . 

O m " Bju ionu . . . 
El et Q d'i N . . 
En» El. N.-Kr.-. 
Bonr du l'resur 
ODl. Houillères.. . 

— a%.. 
Obllg, Lens ... 
Obi. d« Nord 6%.. 
Cr. Nat 1 9 . . . . . . 

— »«-. — «« ...-» 2 2 . . . . . . . 
• - 22 2 ^ . . 

689 . 
lao* . , 
jbO . 

1150 . . 
1450 . 

148 

C pr 

147a . 
1611 . . 
J75 50 
631 . . 

1651 . . 
i77 . . 

1329 . . 
605 . 
.60 25 
Li8 . 

6300 . 
1995 . . 
1980 . . 
380 . . 

4125 . . 
744 . . 
404 . . 
415 . . 
490 50 
476 . . 
473 . . 
500 . . 
47 2 . . 
470 . . 
469 50 
505 . . 
478 50 
488 . . 

680 . . 
1881 . . 
550 . . 

, • ? : : 
MM 
-m*. 

i f » . H 
162» 3 

635 .1 
1775 . . 
«317 M 

1 3 J 0 . . 
685 . . 
a s t f t l 
127 . . 

Ô4U5 . . 
2000 . . 

.... ., ... .. 4410 . . 
753 . . 
400 51 
427 U 
490 . . 
480 . . 
477 . . 
5 0 » . . 
. . . *Js 

... . « 47S . . . 
5 3 » . . 
477 . . 
488 . . 

Cpr. «J! 

Les Charbonnages sont Lrréguliers et plulût 
taibles. La fermeté se pr^ise aux Pétroles et le 
chiflre des aflaires traitées augmente sensible­

ment. Aux diverses, ou est actif en Ciments, 
Kublmann, Glaceries. 

BOURSE DE PARIS DU 10 FEVRIER 

On a rarement vu une aussi belle séance que 
cdle^cf Les ordres d'achat « . s o n t P O " » ^ 
trouvant difficilement contre-partie. Aussi, enlre 
la hausse dant tous les oompartimenL même les 
fonds russes et turcs qui sont soutenus. 

Nos rentes ont été fermes. 3 %, 58.50; 4 %, 
1917. G3.70; 1918, 63.05: 5 °i, 1915, 76 ; 1920 00 
fi % 88 05 Les emprun's du Crédit National ont 
été bien tenus, 10Ù, 470 ; 1020, 477 ; 1921, 507 et 
1&22. 484. 

La Banque de Paris a tenu la tête du marché 
des Etablissements de Crédit très soutenus. 

Haussa générale des valeurs de spéculation 
Gafsa, Penarroya, Kublmann et Rio Tinto. 

En coulisse, importante» demandes en Mines 
d'Or. La De Béera a été ferme et la Mexlcan 
Eagle soutenue. Par contre, les valeurs de caout. 
choun ont été trrégulléres. 

La clôture s'est effectués en excellente ten­
dance. 

La jvre sterling s'est avancée 4 75.45 et le 
dollar 4 16.11. La lira a été ferme 4 77.60 et 
Prague 4 47.70. Le leu s'est alourdi 4 7.08. Ber­
lin se retrouve 4 0.05. 

ETABLISSEMENTS NICOLAS. — On dit que 
les Wnetices de 1922 seraient supérieurs aux pré­
cédents, mais que cette plus-value sera entière 
n.eot consacrée aux réserves et amortissements 
et que le dividende serait maintenue 4 50 francs 
ne*. L'assemblée aura Heu le 5 mars, le même 
four, assemblée extraordinaire pour modifica­
tions aux statuts. 

BRASSERIE ARGENTINE QUILMES. — A par­
tir du 12 courant, les actions de cette société se­

ront estampillées. Les actionnaires recevront con­
tre récépissé la soulie de 6 francs, ainsi que le* 
actions aes Sociétés Patermo et Schlau, aux> 
quelles lis ont droit. 

PHOSPHATES DE CONSTANTINE. — èes ex-
péditions de 1922 ont atteint environ 4503)00 ton­
nes contre 346.053 tannes en 1921 

BRASSERIE OE LA MEUSE. - L'assemblée 
d'hier a axé le dividende 4 50 francs par aotioo 
payable par moitié le 15 courant et le 1er juillet; 
prochain 

ECONOMIQUES DU NORD. — On estime que 1s 
dividende de 1923 sera maintenu 4 15 francs par 
action privilégiée et 12 francs par action ordi­
naire. 

V GOKO SANGHA. — te Conseil d'Etat « sta­
tué au sujet de la fixation d'intérêts sur l'in­
demnité allouée. La compagnie va recevoir une 
somme estimée 4 2.500.000 francs environ. 

LE CHANGE 
Paris, 10. — Clôture — Sur Londres, 7546; 

Londres chèques, 75 58 ; New-York, 16.11 ; Alle­
magne, 0.05; Belgique, 87 90; Espagne, 251!J0; 
Hollande, 639; Italie, 77.60; Norvège, £99; Pr». 
pue. 47.70; Suède, 429.25; Suisse, 304; Vienne, 
12; Pologne, 0.05. 

Genève, 10. — Sur Paris, 33.225 ; sur Undres, 
24.945 ; sur Bruxelles, 20.30. 

Imprimerie do BéveU du Nord 
186 bis. rue de Pans, UUe. 

i a gérant : Emue GEST 

HERNIE 
la nouvel appareil 

sans ressort de 

MMMBRM BV *U*Y t MORS COIVCOUA3 

• A # 2 1 I B V T D I C S O I Ù I «rtain* " radicale des hernici l u pluj volumineuse, par I* port 
"••••a U W S u r i 1 * 9 V / r * l du bandage, ne peut être obtenue qu en adoptant U nouvelaDPareH 

aan* ressort i i m. a L A S E R , le O R A N D S P É C I A L I S T E de P A R I S , A4 mû S E É A S T O P O L (enc'ttsî. 
» f*" <|ni S»ranti»»e par écrit l'immobilisation parfaite des hernie* les plu» rebelles, sans «éner en ouoi of 
•oit le malade dans se* occupations. • M 

5?™???.-???,.*T5i_vainemcpt tout rstaye, voua ne retrouverei donc la santé qu'en adoptant 
dont la réputation universelle est 
due à 40 années d'expérience. 

_._ de Paris, est le seul reconnu offl-
ciallernent par 1* corn* Médical. Mani d* la nouvelle pelote à compression souple il est en quelque sortais 
remède innuniM* qui a sauve et guéri de* millier, de personne, afieinle. de hernies. 

VOICI DES PREUVES t 
M. COLLET E., rue St-lean. Fg de St-Quentln. Maobeage (Nord) Hernie Guérie. 
M BEVE H., garçon Hôtel de la Qef d'Or. Aire sur Ta Lvs (P deC) Hernie Guérie. 
M DELACOURT N. 33. rue de l'Egalité. 4 Caudry (Nord) Hernie Guérie. 
M DRUARD A., 57. rue Neuve. 4 Escautpont par Fresnes (Nord) Hernie Guérie. 
M. CAVET E , 6L rua Ela Morel. Amiens (Somme). Hernie Guérie. 

•Dé*ireux de donner aux malades 
ope-preuve immédiat, de ces résultats. 
visite dans le. villes suivantes, où U fera gratuitement 

LILLE, i l Février, h son Cabinet Régional. 
16. rue de la Clef i l* étage), près la Bourse. 

settiune, 12 février. HOtel de la Gare. 
Oeevree, 13, de 8 h. 4 2 h H Cazln Vigneron 
Heedln. U Février. Hôtel de France 
St-Omar, 15 Février, Hôtel de France. 

^ite^Ceintures 
TRAITÉ se U HERNIE frasco sur demandé 

M.GLASER 
i gratuitement l'essai de on a< 

invite toutes s*, personnes atteinte* da 
_ hernies, efforts?-deicente, à Ihiré'narji 
appareils. Ailes donc tous de 8 b. à 4 h. è^ , 

Hénin-Llétsrd, 16 Février, Modem' Hôtel. 
Dunkerque, 17 Février. Hôtel du Commerce» 

23, rue Nationale. 
Roubaix, 18 Février H de Paris, r. de LUIS 
Maubeuge, 19 Février, Hôtel de la Poste. 
Vslenclennee, 20 Février, Hôtel do Flandre. 

Ventrières Ttct^* 
i M. GLASER, 44, boulev. Séfastopol, PARIS 

• 
FEUILLETON DU 12 FEVRIER 1923 

La Revanche de Liliane 
*•* Roman d'amour par DELLY * t * 

DEUXIEME PARTIE 
Une ombre r tissa dans les yeux de Li-

•M. 
— OuL j'y ai beaucoup .ouffert... et sur-

faat de la souffrance de ma mère. 
— Maintenant encore, -ous n'y êtes pas 

peureuse... Lady Laurence vous déteste. • 
— Je n'ai plus affaire à elle, — plus dn 

pool, Joe. 
— Mats lord Stanvilie vous Jent sous sa 

nomination. Vous êtes astreinte à e s tra­
vail de bureau... 

— Parce que Je le veux ainsi... parce 
sTu'U ne me convient ooint, à mon 6ge, de 
sM pas srajrner le pain rue je uiange Mais 
paon cousin me témoigne une rrande svm-
satbie et U a même des attentions très dô-
Meates Ainsi, i'ai trouvé ce matin la tom-
pt de ma ibère maman garnie de fleurs 
Isawolfiquee. 

Lee traits de Joe se crisperent-
— Ah I vraiment f... il devient décidé­

ment extraordinaire I Toutefois, il aurait 
pîietxi valu pour ta pauvre Mme de £our-

&qu'il emnerbât sa mère de la faire mou-
à la peina 

« Uliaix" riposta virement : 
— Pounnioi dites-vous <"ela de ce ton 

•éftlisrt. Joe t... Certes, lord Stanvilie s 
f* de grands torts dans *• nasse, mais U 

était .fort Jeune, alors.. . et maintenant, il 
lait de son mieux pour les réparer. 

Joe saisit au passage une branche d'ar­
buste et la secoua machinalement Une 
poudre humide et glacée couvrit s a Joue, 
fondit en gouttelettes qu'il essuya d'un 
geste impatient 

— Ce n'est pas trop tôt 1 Voilà bier. as­
sez longtemps que vous étiez traitée odieu­
sement dans cette maison 1 Mais, chère Li­
liane, vous n'y resterez plus indéfiniment. 
désormais. 

Liliane secoua la téta 
— Mon cousin ne veut pas que Je la 

quitte avant ma majorité. 
— Pourtant, s'il s'agissait d'un maria­

ge T... 
— Un mariage f... Oh I Je ne pense pas 

qu'il en soit question Jusque-là 1 Je suis 
beaucoup trop Jeune, et aucunement pres-

Àvec un rire léger, elle ajouta, après un 
cqurt silence : 

— Non. vraiment, Je n'y songe pas do 
tout 1 

— Mais d'autres y songent, eux Li­
liane, j'ai fait ce rêve si beau I... Voulez-
vous que nous nous en allions ensemble 
dans la vie. chère... s) chère Liliane T 

Elle s'arrêta brjisq.uemenj. Un peu de 

• - Safe*w9l -

rouge montait à son visage, et ses yeux 
surpris, sérieux, soutinrent, avec un air 
de reproche, le regard tendre et suppliant 
du jeune homme. 

— Vous êtes fou, Joe !... Quelle idée 
avez-vous là / Nous sommes trop jeunes 
tous deux, vous gagnez à peine pour vous 
seul, et moi, je n'ai aucune situation sta­
ble... 

— Mais je travaillerai davantage !... 
Pour vous, je me sens tous les courages !.. 
Ma Liliane, écoutez-moi 1 Je vous (.une. 
depuis toujours... 

EUo l'interrompit, avec une tlouceur Hè­
re. 

— Non, je ne vous écouterai pas, Joe-
Ce projet est impossible : oubliez-le, mon 
ami. 

Le fin visage ee contracta. 
— Impossible f... Pourquoi donc f... Si 

vous ne voulez pas vous marier «Lcore, 
j'attendrai, tant qu'il faudra. Mais donnez-
moi un espoir I 

— Ge serait complètement déloyal >J» ma 
parL'oar je ne pourrais jamais le réaliser. 

Il dit, d'une voix étouffée : 
— Je comprends... C'est que voua ne 

m'aimez pas... que vous ne vroyez jamais 
pouvoir m'almer. 

Un tel chagrin se laissai* voir sur sa 
physionomie que Liliane, profondément 
émue, lui prit la main en disant douce­
ment : 

— J'ai une grande. affection pour . ous, 
cher Joe. Mais je ne crois pas que nous 
ayons, l'un et l'autre, les qualités nécessai­
res à notre i onbeur commun. 

— Oh I vous les avez toutes, vous L.. BX 
moi. Je me laisserais uider, je n'aurais 
d'autre volonté que la vôtre I 

— Mais, mon n t o m l o e , ,1 jsmai* Je 

me mariais. Je voudrais précisément trou­
ver un conseiller, un appui. Vous v. -e* 
bien que nous ne pouvons nous entendre t 

U dit entre ses dents : 
— Si. vous le pourriez, s i vous le vou­

l iez- . S'il n'y avait pas quelqu'un entre 
nous... 

Elle répéta, e n le regardant avec sur­
prise : 

— Quelqu'un entre nous ?... Qui donc ? 
Joe se mordit les lèvres, .puis balbutia. 

gêné par le candide étonr.ement de ces 
beaux yeux : 

— Rien du tout... Le chagrin me fait 
dire des sottises... 

— Je suis très peinee que vous ayez eu 
cette idée, mon pauvre ami. Oubliez-la 
bien vite. Je vous assure que je ne suis 
oas du tout la femme qu'il vous faut ! 

Il murmura d'un ton ardent : 
— Vous êtes la femme que j'aime t 
Liliane se détourna et ee dirigea vers le 

logis. Il lui tardait d'échapper à -e tête-à-
tête devenu embarrassant et pénible, après 
la déclaration que venait de lui faire Joe... 
Le jeune homme la suivit, silencieusement 

Le soleil s'abaissait derrière tux, et ses 
derniers rayons éclairaient la façade élé­
gante de la maison... A l'une des oertes-
fenêtres du salon, Mrs. O'Feilgen appa­
rut. Derrière Mie surgit une haute sil­
houette masculine, que reconnurent osai-
tôt Liliane et Joe-

La jeune fille se tourna vers son compa­
gnon en disant : 

— Voilà lord Stanvilie qui vient, - J U 
doute, visiter la maison, comme il l'avait 
promis 

Joe serra les lèvres. Son regard, très as­
sombri, s» dirigeait vers la fenêtre, et ren-
cpjDJsa celui de lord StSaUvlile, dur, hau­

tain — sourdement irrité, même. Les sour­
cils bruns, qui se fronçaient, accentuaient 
encore cette expression qui impressionna 
désagréablement Joe. 

Le jeune O'Feilgen se montrait t^sez 
fanfaron à l'égard de son noble parent, 
tant qu'il ne se trouvait pas en sa pré­
sence ; mais il se sentait subitement fjrt 
petit garçon en approchant de lui, et bais­
sait les yeux, comme un écolier craintif. 

Quant à Liliane, elle pensait, uvec in-
auiétude, en remarquant la physionomie 
de son tuteur : « il tat mécontent. , contre 
moi. sans doute ?... Pourquoi ? U est bien 
naturel que je me promène au jardin avec 
Joe. » 

Mrs. O'Feilgen, qui semblait très i~.ue 
de cette visite annonça : 

— Lord Stanvilie veut bien venir s^ ren­
dre compte des réparations 1 faire ici. 

Hugh tendit la main à Joe, d'un geste 
sans aménité. En même temps, il glissait 
un ranide coup d'oeil sur le isago de Li­
liane, où demeuraient des traces de la sur­
prise et de la contrariété m e lui : vait 
causées la demanda du jeune O'Feilgen... 
Puis il demanda, sur un ton ds politesse 
froide : 

— Eh bien, mistresse O'Feilgen, voulez-
vous que nous commencions jtte visite T 

Tandis qu'il s'éloignait avec son hôtesse 
et Joe. Liliane entra dans le aloii où Ka-
thleen et Daisv s'affairaient à préparer le 
thé. an cas où lord Stanvilie accepterait 
d'en prendre. Mrs Heghton avait dis­
paru.. Liliane, tout en aidant ses amis, 
demanda : 

— Où est donc passée votre tante ?... 
Daisv répondit an levant les épaules : 
— Ah l je n'en sais rien !.. Elle la 

spécialité de s'éclipser au moment où sa 
présence aurait quelque utilité. F o i , heu-. 

reusement. nous nous passerons fort Lien 
d'elle. 

Un peu plus tard, en revenant de la cui* 
sine avec une assiette garnie de gâteau. 
Liliane vit que Rosette était revenue. ".Ils 
se tenait debout devant la fenêtre, et les 
dernières -.laites du touchant éclairaient 
son orofit régulier, ses cheveux ^ombrée. 
sa taille fort belle encore, en il. it l'uni 
commencement d'embonpoint Son élégan­
te robe noire, en crêpe . juple, l'habillait 
fort bien. Elle venait de 'a mettre enj 
l'honneur de lord Stanvilie. car Liliane lui 
avait vu tout à l'heure une toilette plus 
simple. Autour du rou, un collier de jais 
faisait ressortir la blancheur mate dej 
l'éoiderma 

Daisv. qui entrait derrière son amie, dit 
à mi-voix : 

— J'ai choisi les tasses tes moins écor' 
nées. Mais cette pauvre vaisselle n'en : j * 
plus 1... Je recommande à la l'ersonne qui 
servira lord Stanvilie de lui donner eus* 
ci. la seule qui n'ait pas d'ébréchur* I 

Rosette eut un dédaigneux sourire, 
— Mais, ma chère, au contraire, il fan! 

bien lui montrer notre misère. 
— Oh ! il la verra quand même L.. sur­

tout en visitant notre logis, omme il M 
fait en ce moment I 

Puis, en jetant un coup d'œil sur la Jeu* 
oe femme, elle ajouta Ironiquement : 

— Eh f ma tente. Je constats tus, porK 
votre part vous n'avez pas ragé bon d* 
oaraitrp une pauvresse aux veux de notre 
auguste visiteur I 

Un haussement d'épaules tut ta seuls 
réponse de Mrs Heghton. D'ailleurs, ren­
trée de lord Stanvilie, de Mrs "•'Feilgsn «4 
de Jos la dispensait d'an faire une «utra. 

Unhm 
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